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RENCONTRE AU SOMMET
Quond on por le de Fr iedr ich,  on di t  que son
romontisme est ollemond. En réolité, ie ne crois
pos qu'i l  soit plus ollemond que fronçois, comme
on vo s 'en opercevoir . . .  Le romont isme des
onnées lB00-1 830 nous opporoî t  s i  lo intoin et
indolore que ie me propose de le roviver en citont
lo prose de Choteoubr iond (< René ,)  dont les
mois tombent à pic pour commenter cette célèbre
imoge : n Lo solitude obsolue, le spectocle de lo

noture me plongèrent bientôt  dons un étot
presque impossible à décrire. [...] l l  me monquoit
quelque chose pour rempl i r  l 'obîme de mon

existence :  je descendois dons lo vol lée,  le
m'élevois sur lo montogne, oppelont de toute lo

force de mes désirs l ' idéol  obiet  d 'une f lomme
future ; ie l 'embrossois dons les vents ; [...] tout étoit

ce fontôme imoginoire.  [ . . . ]  J 'entroi  ovec
rovissemenl dons les mois des tempêtes.  [ . . . ]

oiseoux de possoge qui voloient ou-dessus
de mo tête. Je me figurois les bords ignorés,
les climots lointoins où i ls se rendent; i 'ourois
voulu être sur leurs oiles. [...] Je sentois que ie
n'étois moi-même qu'un voyogeur. [...] Levez'
vous vite, oroges désirés, qui devez emporier
René dons les espoces d'une outre vie I Ainsi
disont, ie morchois à gronds pos, le visoge
enflommé, le vent siff lont dons mo chevelure,
ne sentont ni  p lu ie ni  f r imos, enchonié,
tourmenté.  t  ]  Ah !  s i  j 'ovois pu foire
portoger à une outre les t ronsports que

l'éprouvois ! [...] Hélos I i 'étois seul, seul sur
lo ferre | > Choteoubriond écrivit ces l ignes
cinq ons ovont que le peinire peignÎt  so
oremière toile. l l  n'o iomois vu de tobleoux de
Cospor Dovid Fr iedr ich qui ,  lu i -même, ne
lisoit pos le fronçois. H.o.
I << Cospor Dovid Friedrich >,
por Werner Hofrnonn, troduction de Morionne
Doutrey, éditions Hozon.
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